
15-3-1977 Finances, commerce et questions économiques 25 : 13

[Texte]
Mr. Roberts: You wondered, I think, whether there had 

been consultations and the answer is that there indeed were.
Mr. Fairweather: What is the relationship between the 

Department of External Affairs and your department about 
foreign students? What apparatus is in place? What 
consultation?

Mr. Roberts: Well certainly there are from time to time 
discussions between Mr. Jamieson and myself, but I do not 
know whether there is a formal liaison committee for that 
certain type of study.

Mr. Fairweather: Oh, yes, but I just talked to Mr. Jamieson, 
too. What about discussions on it?

Mr. Roberts: I would ask Mr. Skuce to reply to that.
Mr. J. R. Skuce (Director, Policy Division, Department of 

National Health and Welfare): It is not a formal mechanism, 
Mr. Fairweather, but at the official level discussions take place 
quite regularly. For example, we have visited both Ontario and 
Alberta to discuss the whole question in some depth and 
exactly what the motivation was of the policy. Mr. Roberts has 
mentioned the question of certain exemptions, and so on. But 
the Department of Manpower and Immigration has also been 
involved in these discussions by the agreement.

Mr. Fairweather: Well, that is fine. I will send you Corry. 
Corry is one of the great liberals of this country and I would 
have thought that the Minister would have espoused this 
doctrine.

Miss MacDonald (Kingston and the Islands): A small “1” 
liberal.

Mr. Roberts: As you are constantly pointing out, from time 
to time, even the Liberals are unsound in their policy 
perspective.

The Chairman: Excuse me, Mr. Fairweather.
Mr. Kaplan.
Mr. Kaplan: Well, I think Mr. Fairweather is one of the 

great liberals of the country as well. More seriously, it is good 
to hear that there are at least two Conservatives who are 
concerned and who do not believe decentralization is the only 
salvation for Canada. I am concerned about this problem as 
well. And what I wanted to ask was whether there are not 
already provinces that charge out-of-province students higher 
rates of fees. My impression was that Newfoundland did that 
already, because I recall introducing a Private Member’s Bill 
myself to try to prevent that.

Mr. Roberts: My understanding is that they are not. If that 
is the case, I am surprised. But Mr. Skuce may have a 
comment.
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Mr. Skuce: It does not exist as any official policy, but you 
will find individual faculties occasionally have a quota for 
people who are not from that province. But it has a very 
limited application, and in no province does it exist as a 
provincial policy across the board.

[Interprétation]
M. Roberts: Vous vous demandiez s’il y avait eu consulta­

tion, et la réponse est affirmative.
M. Fairweather: Quels sont les rapports entre le ministère 

des Affaires extérieures et votre ministère au sujet des étu­
diants étrangers? Quels sont les mécanismes? Quelle 
consultation?

M. Roberts: De temps en temps, il y a des discussions entre 
M. Jamieson et moi-même, mais je ne pense pas qu’il y ait de 
comité de liaison officielle étudiant ce genre de problème.

M. Fairweather: Moi aussi, je parle de temps en temps à M. 
Jamieson. Y a-t-il eu des discussions?

M. Roberts: Je demanderais à M. Skuce de répondre.
M. J. R. Skuce (directeur, Division des politiques, minis­

tère de la Santé nationale et du Bien-être social): Il n’y a rien 
d’officiel, monsieur Fairweather, mais au niveau des hauts 
fonctionnaires, des discussions ont lieu de manière régulière. 
Par exemple, nous avons visité à la fois l’Ontario et l’Alberta 
pour discuter en profondeur de toute cette question et connaî­
tre exactement les motifs de cette politique. M. Roberts vous a 
parlé de certaines exemptions. Le ministère de la Main-d’œu­
vre et de l’Immigration a également participé à ces discussions.

M. Fairweather: Très bien. Je vous enverrai Corry. Corry 
est un des grands libéraux de notre pays et j’aurais pensé que 
le ministre épousait sa doctrine.

Mlle MacDonald (Kingston et les Iles): Un libéral avec un 
petit “L”.

M. Roberts: Comme vous nous le signalez constamment, de 
temps en temps, il arrive même aux libéraux de ne pas être 
rationnels dans leurs perspectives politiques.

Le président: Je m’excuse, monsieur Fairweather.
Monsieur Kaplan.
M. Kaplan: Je crois que M. Fairweather est également un 

des grands libéraux du pays. Il est bon de savoir qu’au moins 
deux conservateurs croient que le salut du Canada ne repose 
pas dans la seule décentralisation. Ce problème m’inquiète 
également. Je voulais vous demander à ce propos s’il n’est pas 
vrai que des provinces font déjà payer des frais de scolarité aux 
étudiants venant d’autres provinces. J’ai eu l’impression que 
Terre-Neuve le faisait déjà, car je me souviens avoir présenté 
un bill d’initiative privé ttentant de le prévenir.

M. Roberts: Sauf erreur de ma part, c’est inexact, mais si 
c’est le cas, je suis surpris. M. Skuce a peut-être quelque chose 
à nous dire.

M. Skuce: Il n’existe pas de politique officielle, mais, à 
l’occasion, il arrive que des facultés restreignent le nombre 
d’étudiants étrangers à la province. Mais c’est très limité dans 
la pratique, et aucune province n’en a fait une politique 
officielle généralisée.


